
1er avril 
1. À Rome, commémoraison des saints Venance, évêque, et de ses compagnons de Dalmatie et d’Istrie : 

Anastase, Maure, Paulinien, Telius, Astèrius, Septimius, Antiochien et Gaïen, martyrs au IIIème ou au IVème 

siècle, que l’Église honore par une commune louange. 

2. À Thessalonique en Macédoine, en 305, les saintes Agapè et Chionia, vierges et martyres. Elles furent 

condamnées à être livrées au feu par le gouverneur Ducetius, sous l’empereur Dioclétien pour avoir refusé de 

manger des viandes sacrifiées aux idoles. 

3. En Palestine, sainte Marie l’Egyptienne. Connue pour sa vie de péché à Alexandrie, elle se convertit à Dieu 

dans la Ville Sainte par l’intercession de la Vierge Marie, et mena une vie solitaire et pénitente, dans la région 

située au delà du Jourdain. 

4. À Leuconay près d’Amiens, en France, au VIIème siècle, saint Valéry, prêtre, qui attira un grand nombre de 

disciples à la vie érémitique. 

5. À Ardpatrick, dans le Munster, en Irlande, en 1129, rappel à Dieu de saint Celse, évêque d’Armagh, qui fit 

grandement progresser la restauration de l’Église dans ce pays. 

6. À Grenoble en Bourgogne, en 1132, saint Hugues, évêque. Il s’attacha à réformer les mœurs du clergé et 

du peuple. Aimant ardemment la solitude, il donna à saint Bruno et à ses compagnons le désert de la 

Chartreuse qu’il dirigea comme premier abbé au cours de son épiscopat, gouvernant par ailleurs avec soin son 

Église par son exemple, pendant près de cinquante ans. 

7*. Au monastère cistercien de Bonnevaux en Dauphiné, en 1194, le bienheureux Hugues, abbé, dont la 

charité et la prudence réconcilièrent le pape Alexandre III et l’empereur Frédéric Ier. 

8*. À Caithness en Écosse, vers 1245, saint Gilbert, évêque. Il construisit son église cathédrale à Dornoch, et 

établit plusieurs hospices pour les pauvres. Au moment de mourir, il recommanda ce qu’il avait lui-même 

observé pendant sa vie : ne faire de tort à personne, supporter avec patience les châtiments divins et n’être 

cause de scandale pour personne. 

9*. À York en Angleterre, en 1598, le bienheureux Jean Bretton, martyr. Père de famille, il fut plusieurs fois 

condamné, sous la reine Élisabeth Ière, à cause de sa fidélité constante à l’Église romaine, et enfin, faussement 

accusé de trahison, il mourut étranglé. 

 

2 avril 
1. Saint François de Paule, ermite, fondateur de l’Ordre des Minimes en Calabre, qui prescrivit à ses disciples 

de vivre d’aumônes, de n’avoir rien en propre, de ne pas utiliser d’argent et de ne manger que les aliments 

permis pendant le Carême. Appelé en France par le roi Louis XI, il l’assista à ses derniers moments, et 

mourut lui-même en 1507, à Plessis-lès-Tours, connu pour l’austérité de sa vie. 

2. À Césarée de Palestine, en 306, saint Apphien, martyr. Alors que les habitants de la région étaient 

contraints de sacrifier publiquement aux dieux, sous l’empereur Maximin, il se rendit courageusement auprès 

du préfet Urbain et lui saisit le bras droit pour l’obliger à interrompre le rite païen qu'il était en train 
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d'accomplir. Pour réprimer son acte, on lui enveloppa les pieds dans un linge imbibé d’huile, auquel on mit le 

feu, puis il fut jeté dans la mer par des soldats, tandis qu’il respirait encore. 

3. Dans la même ville, en 307, passion de sainte Théodora, vierge de Tyr. Durant la même persécution, elle 

salua publiquement les confesseurs de la foi qui se tenaient debout devant le tribunal et les pria de se souvenir 

d’elle lorsqu’ils paraîtraient devant le Seigneur. Arrêtée par les soldats et menée devant le préfet Urbain, elle 

fut cruellement suppliciée sur son ordre, puis jetée dans la mer. 

4. À Côme en Ligurie, en 461, saint Abondius, évêque. Envoyé à Constantinople par le pape saint Léon le 

Grand, il y défendit avec zèle la foi orthodoxe. 

5. À Capoue en Campanie, en 554, saint Victor, évêque, remarquable par son savoir et sa sainteté. 

6. À Lyon en France, en 573, saint Nizier, évêque. Toujours prêt à aider les pauvres et bienveillant envers les 

simples, il prescrivit aussi à son Église une règle à observer pour le chant des psaumes. 

7. Au monastère de Luxeuil en Burgondie, en 629, saint Eustase, abbé, disciple de saint Colomban et père de 

près de six cents moines. 

8. À Chelmsford en Angleterre, en 1582, saint Jean Paine, prêtre et martyr. Faussement accusé de trahison, il 

fut livré aux supplices du gibet sous la reine Élisabeth Ière. 

9*. À Tomhom, village de l’île de Guam en Océanie, en 1672, les bienheureux martyrs Diego-Louis de San 

Vitores, prêtre de la Compagnie de Jésus, et Pierre Calungsod, catéchiste. Sauvagement torturés en haine de 

la foi par des apostats et des indigènes païens, ils furent ensuite précipités dans la mer. 

10*. À Spolète en Ombrie, en 1815, le bienheureux Léopold de Gaiche, prêtre de l’Ordre des Frères Mineurs, 

qui fonda à Monteluco des lieux de saintes retraites. 

11. À Xuong Diên au Tonkin, en 1839, saint Dominique Tuoc, prêtre de l’Ordre des Prêcheurs et martyr, sous 

l’empereur Minh Mang. 

12*. À Padoue en Vénétie, en 1860, la bienheureuse Élisabeth Vendramini, vierge. Elle consacra sa vie aux 

pauvres et fonda l’Institut des Sœurs Élisabéthaines du Tiers-Ordre de Saint-François après avoir surmonté de 

nombreuses adversités. 

13*. À Vic, en Catalogne, en 1875, le bienheureux François Coll, prêtre de l’Ordre des Prêcheurs. Chassé du 

cloître par une loi injuste, il poursuivit néanmoins sa vocation et annonça dans toute la région le nom de Jésus 

Christ. 

14*. À Györ en Hongrie, en 1945, le bienheureux Guillaume Apor, évêque et martyr. Il ouvrit sa maison à 

environ trois cents réfugiés, pendant la guerre et fut frappé de plusieurs balles le soir du vendredi de la 

Passion du Seigneur alors qu’il défendait des jeunes filles contre les menées de soldats ; il rendit l’âme trois 

jours plus tard. 

15*. À Kiev en Ukraine, en 1959, le bienheureux Nicolas Carneckyj, évêque. Exerçant la mission d’exarque 

apostolique de Volyn et de Pidljashja lors de la persécution contre la foi, il suivit les traces du Christ comme 

un pasteur fidèle et, par sa grâce, parvint au royaume céleste. 
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16*. À Maracay au Venezuela, en 1967, la bienheureuse Marie de Saint-Joseph (Laure Alvarado), vierge. Elle 

fonda les Augustines Récollettes du Sacré-Cœur, montrant un souci continuel et une grande charité pour les 

jeunes filles orphelines, les vieillards et les pauvres abandonnés. 

3 avril 

1. À Rome, en 128, saint Sixte Ier, pape, qui gouverna l’Église de Rome, à l'époque de l’empereur Adrien, 

comme sixième successeur de saint Pierre. 

2. À Tomes en Scythie, au début du IVème siècle, les saints martyrs Chrestus et Pappus. 

3. À Tyr en Phénicie, en 306, saint Ulpien, martyr. Encore adolescent pendant la persécution du César 

Maximin Daia, il fut cousu dans un sac avec un aspic et un chien, puis jeté à la mer. 

4. À Naples, en 432, saint Jean, évêque. Il mourut pendant la nuit sainte de Pâques en célébrant les saints 

mystères, et fut mis au tombeau le jour solennel de la Résurrection du Seigneur, accompagné de la foule des 

fidèles et des néophytes. 

5. Au monastère de Médice en Bithynie, en 824, saint Nicétas, higoumène, qui subit la prison et l’exil sous 

l’empereur Léon l’Isaurien, pour le culte des saintes images. 

6. À Constantinople, en 886, saint Joseph l’Hymnographe, prêtre et moine. Il fut envoyé à Rome pour 

demander la protection du Siège Apostolique lorsque sévissait la persécution contre le culte des saintes 

images, et, après avoir subi de nombreuses souffrances, reçut la garde des vases sacrés de l’église Sainte-

Sophie. 

7. À Chichester en Angleterre, en 1253, saint Richard, évêque. Envoyé en exil par le roi Henri III, puis rétabli 

sur son siège épiscopal, il se montra généreux envers les pauvres. 

8*. Près de Polizzi en Sicile, en 1260, le bienheureux Gandolphe Sacchi de Binascho, prêtre de l’Ordre des 

Frères Mineurs. Il vécut en grande austérité dans la solitude, apportant aussi la lumière aux populations des 

alentours par la prédication de la parole de Dieu. 

9*. À Penna San Giovanni dans les Marches, en Italie, vers 1270, le bienheureux Jean, prêtre. Du nombre des 

premiers compagnons de saint François, il fut envoyé dans le midi de la France où il propagea le mode de vie 

évangélique des Frères Mineurs. 

10*. À Lancastre en Angleterre, en 1601, les bienheureux Robert Middleton, de la Compagnie de Jésus, et 

Thurstan Hunt, prêtres et martyrs. Ce dernier, ayant tenté de délivrer le premier lors d’un déplacement, fut lui-

même arrêté. C’est pourquoi, sous la reine Élisabeth Ière, ils furent ensemble condamnés à mort en raison de 

leur sacerdoce et, par leurs souffrances, parvinrent à la droite du Christ. 

11. À Udine en Vénétie, en 1884, saint Louis Scrosoppi, prêtre de l’Oratoire. Il fonda les Sœurs de la Divine 

Providence pour l’éducation des jeunes filles selon l’esprit chrétien. 

12*. Au camp de concentration d’Auschwitz ou Oswiecim, près de Cracovie, en 1942, le bienheureux Pierre-

Édouard Dankowski, prêtre et martyr. Il fut mis en prison pour avoir professé sa foi chrétienne lorsque sa 
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patrie était occupée par un régime militaire étranger, et acheva son martyre, victime des tortures qui lui furent 

infligées. 

 

4 avril 
1. Saint Isidore, évêque et docteur de l’Église. Disciple de son frère saint Léandre, il lui succéda sur le siège 

de Séville, en Espagne bétique. Il écrivit de nombreux ouvrages d’érudition, convoqua et dirigea plusieurs 

conciles et se livra avec sagesse au zèle de la foi catholique et à l’observance de la discipline ecclésiastique. Il 

mourut à Séville en 636. 

2. À Thessalonique en Macédoine, vers 303, les saints martyrs Agathopode, diacre, et Théodore, lecteur. Ils 

furent jetés à la mer avec une pierre attachée au cou à cause de leur profession de foi chrétienne, sous 

l’empereur Maximien et sur l’ordre du préfet Faustin. 

3. À Milan en Ligurie, en 397, déposition de saint Ambroise, évêque. Le Samedi Saint, il partit à la rencontre 

du Christ, vainqueur de la mort. On célèbre sa mémoire le 7 décembre, jour de son ordination épiscopale. 

4. À Constantinople, en 814, saint Platon, higoumène. Il combattit avec un courage invincible durant 

plusieurs années contre les destructeurs des saintes images et organisa le célèbre monastère du Studion, avec 

son neveu saint Théodore. 

5*. A Poitiers en Aquitaine, en 1115, saint Pierre, évêque. Il favorisa les débuts de l’Ordre de Fontevrault et, 

injustement chassé de son siège, mourut en exil à Chauvigny. 

6*. À Scicli en Sicile, en 1404, le bienheureux Guillaume Cuffitelli, ermite. Abandonnant les plaisirs de la 

chasse, il passa cinquante-sept ans dans la solitude et la pauvreté. 

7. À Palerme, également en Sicile, en 1589, saint Benoît Massarari, surnommé "le Noir", à cause de la 

couleur de sa peau. D’abord ermite, puis religieux dans l’Ordre des Frères Mineurs, il se montra humble en 

toutes choses et toujours plein de confiance dans la providence divine. 

8*. À Catane, également en Sicile, en 1894, le bienheureux Joseph-Benoît Dusmet, évêque, de l’Ordre de 

notre Père saint Benoît. Il favorisa avec ardeur le culte divin, l’instruction chrétienne du peuple et le zèle du 

clergé, et vint au secours des malades lors d’une épidémie de peste. 

9*. À Aljustrel près de Fatima au Portugal, en 1919, le bienheureux François Marto. Consumé par une brève 

maladie alors qu’il était encore enfant, il se signala par sa douceur, sa persévérance dans les épreuves et dans 

la foi, et par son assiduité à la prière. 

10*. À Reggio de Calabre, en 1953, saint Gaétan Catanoso, prêtre, qui fonda la Congrégation des Sœurs 

Véroniques de la Sainte Face, vouée au soulagement des pauvres et des délaissés. 
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5 avril 
1. Saint Vincent Ferrier, prêtre de l’Ordre des Prêcheurs. Né à Valence, en Espagne, il ne cessa de parcourir 

les diverses régions de l’Occident, soucieux de la paix de l’Église et de son unité, prêchant inlassablement, à 

travers villes et routes, l’Évangile de la pénitence et l’avènement du Seigneur à des foules innombrables. Il 

rendit son âme à Dieu à Vannes, en Bretagne, en 1419. 

2. À Thessalonique en Macédoine, en 304, sainte Irène, vierge et martyre. Pour avoir caché les livres saints 

malgré l’édit de l'empereur Dioclétien, elle fut exposée dans le lieu public de prostitution, puis brûlée sur 

l’ordre du préfet Dulcétius, qui avait déjà fait mourir ses deux sœurs, Agapè et Chionia. 

3. À Séleucie en Perse, vers 342, sainte Pherbutha, veuve. Sœur de l’évêque saint Siméon, elle consomma son 

martyre en même temps que l'une de ses servantes, sous le roi Sapor II. 

4. Commémoraison de cent onze hommes et neuf femmes, martyrs également en Perse, en 344. Rassemblés 

de divers lieux dans les villes où le roi Sapor II résidait, ils refusèrent avec constance de renier le Christ et 

d’adorer le feu, et furent jetés dans les flammes sur l’ordre du roi. 

5. À Régies en Maurétanie, en 459, passion des saints martyrs qui furent massacrés dans l’église le jour de 

Pâques, durant la persécution du roi arien Genséric. Le lecteur eut la gorge percée d’une flèche, pendant qu’il 

chantait l’Alleluia au pupitre. 

6. Au monastère de la Sauve-Majeur, en Aquitaine, en 1095, saint Gérard, abbé. Moine de Corbie, il fut élu 

abbé de Saint-Vincent de Laon et se retira dans une forêt très dense, après avoir effectué divers pèlerinages. 

7*. Près de Fosses dans le Brabant, en 1258, sainte Julienne, vierge, de l’Ordre de Saint-Augustin et prieure, 

pendant un temps, du monastère du Mont-Cornillon, près de Liège. Affermie par des conseils divins et 

humains, elle favorisa l’institution de la solennité du Corps du Christ, et termina sa vie en recluse. 

8. À Palma de Majorque, en Espagne, en 1574, sainte Catherine Tomas, vierge. Entrée dans l’Ordre des 

Chanoinesses Régulières de Saint-Augustin, elle brilla par le mépris qu’elle eut d’elle-même et son 

renoncement à sa volonté propre. 

9*. A Kaufbeuren sur l’Elbe, en Bavière, en 1744, sainte Marie Crescence (Anne Höss), vierge. Tertiaire de 

Saint-François, elle s’appliqua à communiquer aux autres la ferveur de l’Esprit Saint dont elle brûlait elle-

même. 

 

6 avril 
1. À Sirmium en Pannonie, vers 305, passion de saint Irénée, évêque et martyr. Il endura d’abord des tortures 

et subit un cruel emprisonnement durant de longs jours avant d’être décapité, à l'époque de l’empereur 

Maximien, sous le préfet Probus. 
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2. À Constantinople, en 582, saint Eutyque, évêque. Il présida le second concile œcuménique de 

Constantinople au cours duquel il combattit avec force pour la foi orthodoxe, et mourut en professant la foi en 

la résurrection de la chair, après avoir subi un long exil. 

3. À Rome, au VIème siècle, sainte Galle. Fille du consul Symmaque, elle demeura pendant de nombreuses 

années auprès de la basilique Saint-Pierre après la mort de son mari, s'adonnant à la prière, aux aumônes, aux 

jeûnes ainsi qu'à d'autres œuvres saintes. Le pape saint Grégoire le Grand a raconté sa très sainte mort. 

4*. À Troyes en Neustrie, vers 620, saint Winebaud, abbé du monastère de Saint-Loup, connu pour ses 

mortifications. 

5*. À Troyes également, en 861, saint Prudence, évêque. Il composa un abrégé du psautier à l'usage des 

voyageurs, rassembla des textes choisis de la Sainte Écriture pour les candidats au sacerdoce et restaura la 

discipline dans les monastères. 

6. À Velehrad en Moravie, en 885, naissance au ciel de saint Méthode, évêque, vénéré le 14 février avec son 

frère saint Cyrille. 

7*. Au monastère de Saint-Gall en Suisse alémanique, en 912, le bienheureux Notker le Bègue, moine. Il 

passa presque toute sa vie dans ce monastère, composant de nombreuses séquences liturgiques. Faible de 

corps, mais non d’âme, atteint de bégaiement dans son élocution, mais non en son esprit, il se montra attentif 

aux choses divines, patient dans l’adversité, doux envers tous et très appliqué à prier, à lire, à méditer et à 

dicter. 

8. Dans l’île de Sjaelland, près de Roskilde, au Danemark, en 1203, saint Guillaume, abbé. Religieux au 

couvent des Chanoines Réguliers de Paris, il fut appelé au Danemark où il réforma la discipline régulière, 

malgré les oppositions rencontrées, et quitta cette vie quand le jour de Pâques commençait à luire. 

9. Près de Milan en Lombardie, en 1252, passion de saint Pierre de Vérone, prêtre de l’Ordre des Prêcheurs et 

martyr. Né de parents nobles mais manichéens, il embrassa la foi catholique encore enfant, et reçut, 

adolescent, l’habit des frères prêcheurs des mains de saint Dominique. Il mit toute son ardeur à réfuter les 

hérésies et fut frappé à la tête par ses ennemis alors qu'il faisait route vers Côme, confessant le symbole de la 

foi jusqu’à son dernier instant. 

10*. Au monastère de Sainte-Marie-du-Mont, au-dessus de Varèse, en Lombardie, en 1478, la bienheureuse 

Catherine de Pallanza, vierge, qui mena avec des compagnes la vie érémitique, sous la Règle de Saint 

Augustin. 

11. À Vinh Tri au Tonkin; en 1857, saint Paul Lê Bao Tinh, prêtre et martyr. Encore simple clerc, il fut 

longtemps détenu en prison pour la foi ; ordonné prêtre, il dirigea un séminaire et composa un livre 

d’homélies ainsi qu'un résumé de la doctrine chrétienne. Conduit une seconde fois devant le juge, il fut 

condamné à mort sous l’empereur Tu Duc. 
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12*. À Vérone en Vénétie, en 1896, le bienheureux Zéphyrin Agostini, prêtre. Il se consacra au ministère de 

la prédication, à la catéchèse et à l'éducation chrétienne, cherchant en tout à œuvrer pour la jeunesse, pour les 

pauvres et pour les malades, fondant en leur faveur la Congrégation des Ursulines Filles de Marie Immaculée. 

13*. À Turin dans le Piémont, en 1910, le bienheureux Michel Rua, prêtre, ardent propagateur de la Société 

Salésienne. 

14*. A Varsovie en Pologne, en 1944, le bienheureux Michel Czartoryski, prêtre de l’Ordre des Prêcheurs et 

martyr. Alors que la Pologne était occupée par des ennemis de Dieu, il fut fusillé sur le territoire de sa 

paroisse pour avoir fermement refusé de renier la foi. 

15*. À Fabbio d’Albino, près de Bergame, en Lombardie, en 1957, la bienheureuse Perrine Morosini, vierge 

et martyre. Âgée de vingt-six ans, elle dut, en revenant de l’usine où elle travaillait, défendre contre un jeune 

homme la virginité qu’elle avait consacrée à Dieu, et succomba, blessée mortellement à la tête. 

 

7 avril 
1. Saint Jean-Baptiste de la Salle, prêtre, qui s’appliqua tout entier à l’éducation humaine et chrétienne des 

enfants, surtout des pauvres, fondant à Rouen, en Normandie, la Congrégation des Frères des Écoles 

Chrétiennes pour laquelle il supporta de nombreuses tribulations. Il mourut en 1719, après avoir grandement 

mérité du peuple de Dieu. 

2. Commémoraison de saint Hégésippe. Il vécut à Rome depuis le pape Anicet jusqu’à Eleuthère, vers 180, et 

composa, dans un style simple, une histoire de l’Église depuis la Passion du Seigneur jusqu’à son époque. 

3. À Alexandrie, à une date inconnue, saint Péluse, prêtre et martyr. 

4. Dans la Pentapole de Libye, au IVème siècle, les saints martyrs Théodore, évêque, Irénée, diacre, Sérapion 

et Ammon, lecteurs. 

5. À Pompéiopolis de Cilicie, en 304, saint Calliope, martyr. 

6. À Sinope dans le Pont, au IVème siècle, les saints deux cents soldats, martyrs. 

7. À Mytilène dans l’île de Lesbos, en 816, saint Georges, évêque, qui eut beaucoup à souffrir pour le culte 

des saintes images, sous l’empereur Léon l’Arménien. 

8*. Près du monastère de Crespin dans le Hainaut, en 1140, saint Aibert, prêtre et moine. Il récitait chaque 

jour un psautier dans sa solitude, s’agenouillant ou se prosternant après chaque psaume, et se faisait le 

ministre de la miséricorde divine pour les pénitents qui accouraient vers lui. 

9*. Au monastère prémontré de Steinfeld en Allemagne, entre 1241 et 1252, saint Hermann-Joseph, prêtre. Il 

rayonna par son amour très suave envers la Vierge Marie et célébra dans des hymnes et des louanges sa 

dévotion envers le divin Cœur de Jésus. 

10. À York en Angleterre, en 1595, saint Henri Walpole, de la Compagnie de Jésus, et le bienheureux 

Alexandre Rawlings, tous deux prêtres et martyrs. Ils furent emprisonnés sous la reine Élisabeth Ière en 
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raison de leur sacerdoce, et après avoir été cruellement torturés, furent conduits au gibet où ils achevèrent leur 

martyre par la corde et le fer. 

11*. À Winchester en Angleterre, en 1600, les bienheureux martyrs Édouard Oldcorne, prêtre, et Raoul 

Ashley, religieux de la Compagnie de Jésus. Ayant exercé leur ministère clandestinement pendant de 

nombreuses années et faussement accusés de conjuration contre le roi Jacques Ier, ils furent mis en prison, 

cruellement torturés, et enfin affreusement dépecés, alors qu’ils respiraient encore. 

12. En Cochinchine, en 1861, saint Pierre Nguyên Van Luu, prêtre et martyr. Condamné à mort sous 

l’empereur Tu Duc, il marcha joyeux vers la potence. 

13*. À Dongerkou en Chine, en 1905, la bienheureuse Marie-Assunta Palotta, vierge des Sœurs Franciscaines 

Missionnaires de Marie. Occupée aux travaux les plus humbles, simple et ignorée, elle mena sa vie pour le 

règne du Christ. 

 

8 avril 
1. Commémoraison de saint Agabus, prophète. Les Actes des Apôtres rapportent qu'il annonça qu’il y aurait 

une grande famine sur toute la terre ; inspiré par l’Esprit, il avertit Paul des persécutions qu’il aurait à subir de 

la part des païens. 

2. Commémoraison des saints Hérodion, Asyncrite et Phlégon, que saint Paul salue dans sa lettre aux 

Romains. 

3. Commémoraison de saint Denis, évêque de Corinthe, vers 180. Doué d’une science admirable de la parole 

de Dieu, il instruisit par sa prédication, non seulement les fidèles de sa cité et de sa province, mais encore les 

évêques des autres villes et des autres provinces, au moyen de ses lettres. 

4. À Antioche de Syrie, à une date inconnue, les saints martyrs Timothée, Diogène, Macaire et Maxime. 

5. À Alexandrie, vers 265, saint Denis, évêque. Personnage d’une profonde érudition, célèbre pour avoir 

souvent confessé la foi, éminent par la diversité des souffrances et des tortures endurées, il s’endormit, rempli 

de jours, en confesseur de la foi, à l'époque des empereurs Valérien et Gallien. 

6. À Côme en Ligurie, en 449, saint Amance, évêque. Il fut le troisième à occuper le siège de cette Église et 

édifia la basilique des Apôtres. 

7*. À Orvieto en Toscane, en 1291, le bienheureux Clément d’Osimo, prêtre de l’Ordre des Ermites de Saint-

Augustin, qui gouverna et développa son Ordre avec efficacité et adapta sa législation avec sagesse. 

8*. À Alcala en Espagne, en 1606, le bienheureux Julien de Saint-Augustin, religieux des Frères Mineurs 

déchaussés. Tenu pour fou à cause de son excessive recherche de la pénitence et plusieurs fois renvoyé de la 

vie religieuse, il prêcha le Christ plus par son exemple que par ses paroles. 

9. À Namur en Belgique, en 1816, sainte Julie Billiart, vierge. Elle fonda l’Institut des Sœurs de Notre-Dame 

pour l’éducation chrétienne des jeunes filles, et propagea grandement la dévotion au Très Saint Cœur de 

Jésus. 
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10*. À Belmonte près de Cuenca, en Espagne, en 1927, le bienheureux Dominique du Très Saint-Sacrement 

(Dominique Iturrate), prêtre de l’Ordre de la Sainte Trinité. Il veilla de toutes ses forces à procurer le salut des 

âmes et à étendre la gloire de la Sainte Trinité. 

 

9 avril 
1. À Alexandrie, en 282, saint Maxime, évêque. Encore simple prêtre, il fut uni dans la profession de foi et 

dans l’exil avec l’évêque saint Denis auquel il succéda. 

2. À Alexandrie également, en 306, saint Édèse, martyr, frère de saint Apphien. Arrêté par des soldats sous 

l’empereur Maximin pour avoir reproché publiquement à un juge de livrer à la prostitution des vierges 

consacrées à Dieu, il fut soumis à divers supplices, et finalement jeté dans la mer pour le Christ Seigneur. 

3. À Sirmium en Pannonie, au IIIème ou au IVème siècle, saint Démétrius, martyr. 

4. À Césarée de Cappadoce, vers 362, saint Eupsyque, martyr. Il consomma son martyre sous l’empereur 

Julien l’Apostat pour avoir détruit le temple de la Fortune. 

5. Au Mans, en Gaule Lyonnaise, au IVème siècle, saint Liboire, évêque. 

6. À Amide en Mésopotamie, au Vème siècle, saint Acace, évêque. Il fit fondre et vendre les vases sacrés de 

l’Église afin de racheter des Perses captifs et durement torturés par les Romains. 

7. À Châteaulieu dans le Hainaut, en 688, sainte Waudru, sœur de sainte Aldegonde, épouse de saint Vincent 

Madelgaire et mère de quatre enfants. À l’imitation de son mari, elle se consacra à Dieu et reçut l’habit 

monastique dans le monastère qu’elle avait fait construire en ce lieu. 

8. À Jumièges en Neustrie, en 730, rappel à Dieu de saint Hugues, évêque de Rouen. Il gouverna le monastère 

de Fontenelle en même temps que les Églises de Paris et de Bayeux, et assuma ensuite le gouvernement du 

monastère de Jumièges après avoir renoncé à ces charges. 

9*. Près de Burgos en Castille, en 1075, sainte Casilde, vierge. Née dans la religion musulmane, elle vint 

miséricordieusement en aide aux chrétiens emprisonnés, puis mena la vie chrétienne retirée dans la solitude. 

10*. À Aureil dans le Limousin, en 1140, saint Gaucher, chanoine régulier, qui fut pour le clergé un modèle 

de vie commune et de zèle pour les âmes. 

11* A Montesenario en Toscane, en 1315, le bienheureux Ubald Adimari, prêtre de l’Ordre des Servites de 

Marie, converti de la milice terrestre au service de la Vierge Marie, par saint Philippe Benizi. 

12*. À Tana dans les Indes orientales, en 1321, le bienheureux Thomas de Tolentino, prêtre de l’Ordre des 

Mineurs et martyr. Il parvint jusqu’à l’empire de Chine pour annoncer l’Évangile et, au cours d’un voyage 

chez les Tartares et aux Indes, couronna sa mission par un glorieux martyre. 

13*. À Bricherasio près de Pignerol dans le Piémont, en 1374, le bienheureux Antoine Pavoni, prêtre de 

l’Ordre des Prêcheurs et martyr, horriblement massacré alors qu’il sortait de l’église où il venait de prêcher 

contre les erreurs des Vaudois. 
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14*. Au camp de concentration d’Auschwitz ou Oswiecim, près de Cracovie, en Pologne, en 1943, la 

bienheureuse Célestine Faron, vierge de la Congrégation des Servantes de l’Immaculée Conception et 

martyre. Alors que la Pologne était militairement occupée pendant la guerre, elle fut mise en prison à cause de 

la foi au Christ et reçut la couronne de gloire en succombant aux sévices qui lui furent infligés. 

 

10 avril 
1. À Carthage, vers 250, les saints martyrs Térence, Africain, Maxime, Pompée, Alexandre, Théodore et leurs 

quarante compagnons, qui tombèrent pour la foi chrétienne sous l’empereur Dèce. 

2. À Alexandrie en Égypte, au IIIème siècle, saint Apollonius, prêtre et martyr. 

3*. À Auxerre en Neustrie, en 658, saint Pallade, évêque. D’abord abbé du monastère de Saint-Germain, il 

accepta l’épiscopat, participa à de nombreux conciles et s’employa à restaurer la discipline ecclésiastique. 

4*. À Gavello en Vénétie, en 883, saint Bède le Jeune, moine. Après avoir passé quarante-cinq ans à la cour 

de Louis le Débonnaire et de Charles le Chauve, il choisit de servir le Seigneur dans le monastère de ce lieu 

pendant le reste de sa vie. 

5. À Gand dans les Flandres, en 1012, saint Macaire, pèlerin. Accueilli avec bonté parmi les moines de Saint-

Bavin, il fut emporté par la peste l’année suivante. 

6*. À Chartres, en 1029, saint Fulbert, évêque. Sa doctrine nourrit un grand nombre de fidèles, sa munificence 

et son activité entreprirent la construction de l’église cathédrale et répandirent la piété envers la Vierge Marie, 

Reine de Miséricorde. 

7*. À Tunis sur la côte d'Afrique du Nord, en 1460, le bienheureux Antoine Neyrot, prêtre de l’Ordre des 

Prêcheurs et martyr. Enlevé par des pirates et conduit de force en Afrique, il tomba dans l’apostasie mais, 

avec l’aide de la grâce divine, reprit en public son habit religieux le Jeudi Saint, acte qu’il paya de la 

lapidation. 

8*. À Plaisance en Émilie, en 1479, le bienheureux Marc Fantuzzi de Bologne, prêtre de l’Ordre des Mineurs, 

célèbre pour sa piété, sa prudence et sa prédication. 

9. À Valladolid en Espagne, en 1625, saint Michel des Saints, prêtre de l’Ordre de la Très Sainte Trinité, tout 

entier donné aux exercices de charité et à la prédication de la parole de Dieu. 

10. À Vérone en Vénétie, en 1855, sainte Madeleine de Canossa, vierge. Elle renonça spontanément à ses 

richesses pour suivre le Christ, et fonda deux Instituts, l’un des Filles et l’autre des Fils de la Charité, pour 

assurer l’éducation chrétienne des enfants. 

11*. Au camp de concentration de Dachau, près de Munich, en Bavière, en 1942, le bienheureux Boniface 

Zukowski, prêtre des Frères Mineurs Conventuels et martyr. Il accomplit son martyre en prison, pendant la 

guerre, brisé par les souffrances endurées pour la foi. 
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11 avril 
1. Saint Stanislas, évêque et martyr. Défenseur inlassable de la civilisation et des mœurs chrétiennes durant 

son époque troublée, il gouverna l’Église de Cracovie en bon pasteur, vint en aide aux pauvres, visita chaque 

année son clergé, et finalement, alors qu’il célébrait les saints mystères, fut assassiné en 1079 par le roi de 

Pologne Boleslas dont il avait blâmé la conduite. 

2. À Pergame en Asie, commémoraison de saint Antipas, qui consomma son martyre pour le nom de Jésus, en 

témoin fidèle, comme le rapporte saint Jean dans l’Apocalypse. 

3. À Pergame, également, commémoraison de saint Philippe, évêque de Gortyne, en Crète. Il protégea 

l’Église qui lui était confiée contre l'hostilité des païens et contre les embûches des hérétiques, à l’époque des 

empereurs Marc-Antoine Verus et Lucius Aurèle Commode, et mourut vers 180. 

4. À Samone en Dalmatie, en 304, saint Domnion, évêque et martyr, dont on rapporte qu’il fut mis à mort 

pendant la persécution de l'empereur Dioclétien. 

5. Près de Gaza en Palestine, vers 540, saint Barsanuphe, anachorète. D’origine égyptienne, il fut favorisé 

d’une grâce singulière de contemplation et se signala par la pureté de sa vie. 

6. À Spolète en Ombrie, vers 500, saint Isaac, moine venu de Syrie et fondateur du monastère de Monteluco, 

dont le pape saint Grégoire le Grand a rappelé les vertus. 

7*. En Calabre, en 1119, le bienheureux Lanuin, compagnon et successeur de saint Bruno. Dans 

l’établissement des monastères de l’Ordre de la Chartreuse, il fut un excellent interprète de l’esprit du 

fondateur. 

8*. Près de Coïmbra au Portugal, en 1229, la bienheureuse Sancie, vierge. Fille du roi Sanche Ier, elle fonda 

le monastère des moniales cisterciennes de Cellas et y prit elle-même l’habit religieux. 

9*. À Cuneo dans le Piémont, en 1495, le bienheureux Ange Carletti de Chivasso, prêtre de l’Ordre des 

Mineurs, d’une doctrine, d’une prudence et d’une charité remarquables. 

10*. À Londres, en 1608, le bienheureux Georges Gervase, prêtre de l’Ordre de notre Père saint Benoît et 

martyr. Élève du Collège anglais de Douai, il fut deux fois emprisonné dans sa patrie au cours de son 

ministère pastoral, sous le roi Jacques Ier, et professa la foi catholique avec constance avant de subir le 

supplice du gibet. 

11. À Lucques en Italie, en 1905, sainte Gemma Galgani, vierge. Elle acheva sa vie angélique le Samedi 

Saint, à l’âge de vingt-cinq ans, après avoir été favorisée de la grâce d’une insigne contemplation de la 

Passion du Seigneur et après avoir patiemment supporté la souffrance. 

12*. À Lucques, en 1914, la bienheureuse Hélène Guerra, vierge, qui fonda la Congrégation des Oblates du 

Saint-Esprit pour l’éducation des jeunes filles et invita de manière admirable les fidèles à coopérer avec 

l’Esprit Saint dans l’économie du salut. 
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13*. Au camp de concentration d’Auschwitz ou Oswiecim, près de Cracovie en Pologne, en 1942, le 

bienheureux Symphorien Ducki, religieux de l’Ordre des Frères Mineurs Capucins et martyr. Alors que la 

guerre faisait rage, il fut arrêté à cause de sa fidélité au Christ et acheva son martyre dans les supplices. 

 

12 avril 
1. À Braga au Portugal, à une date inconnue, saint Victor, martyr. 

2. À Fermo dans le Picenum, en Italie, à une date inconnue, les saintes Vissia et Sophie, vierges et martyres. 

3. À Rome, au cimetière de Calépode, au troisième mille sur la voie Aurélienne, en 352, déposition du pape 

saint Jules Ier. Il conserva fermement la foi catholique lorsque se propageait l'hérésie arienne, prit la défense 

de saint Athanase, l’accueillit dans son exil et convoqua le concile de Sardique. 

4. À Vérone en Vénétie, vers 372, saint Zénon, évêque, dont les travaux et la prédication conduisirent la ville 

au baptême. 

5. En Cappadoce, en 372, saint Sabas le Goth, martyr. Il subit d’impitoyables tortures lorsque Athanaric, roi 

des Goths, poursuivait les chrétiens et fut jeté dans un fleuve, le troisième jour après la célébration de Pâques, 

pour avoir refusé des aliments immolés aux idoles. 

6. À Gap dans la région de Provence, en France, après 517, saint Constantin, évêque. 

7. À Pavie en Lombardie, en 697, saint Damien, évêque, dont la lettre sur la foi véritable au sujet de la 

volonté et de l’opération dans le Christ, fut lue au troisième concile de Constantinople. 

8*. À Parion dans l’Hellespont, en 735, saint Basile, évêque, qui, à cause du culte des saintes images, endura 

les verges, les chaînes et l’exil. 

9*. Dans le Ponthieu, en France, en 742, saint Erkembode, abbé de Sithiu et en même temps évêque de 

Thérouanne. 

10*. Au monastère de Cava, en Campanie, en 1050, saint Alfier, fondateur et premier abbé de ce monastère. 

D’abord conseiller de Guimard, duc de Salerne, il devint le disciple de saint Odilon à Cluny et apprit avec 

exactitude l’observance de la vie monastique. 

11*. Au monastère de Bélem près de Lisbonne, au Portugal, au XIVème siècle, le bienheureux Laurent, prêtre 

de l’Ordre de Saint-Jérôme, vers qui, en raison de sa profonde piété, accouraient en grand nombre les 

pénitents. 

12. À Los Andes au Chili, en 1920, sainte Thérèse de Jésus (Jeanne Fernandez Solar), vierge. Novice chez les 

carmélites déchaussées, elle offrit sa vie à Dieu pour le monde pécheur, ainsi qu’elle le disait, et mourut du 

typhus au cours de sa vingtième année. 

13. À Naples en Italie, en 1927, saint Joseph Moscati. Médecin, il n’interrompit jamais son œuvre 

d’assistance quotidienne et infatigable auprès des malades, sans demander d’argent aux plus pauvres, et 

soignant en même temps les âmes avec amour. 



 13

13 

14. À San José, sur le territoire de Chilpancingo, au Mexique, en 1927, saint David Uribe, prêtre et martyr, 

qui subit le martyre pour le Christ Roi au cours de la persécution contre l’Église. 

 

13 avril 

1. Mémoire de saint Martin Ier, pape et martyr. Il condamna l’hérésie monothélite dans un concile au Latran, 

puis, sur l’ordre de l’empereur Constant II, l’exarque Calliope ayant donné l’assaut à la basilique du Latran, il 

fut arraché de son siège. Conduit à Constantinople, il fut jeté en prison et étroitement surveillé ; relégué enfin 

en Chersonèse, il vit la fin de ses tribulations après environ deux ans, en 656, et reçut la couronne éternelle. 

2. À Pergame en Asie, au IIème siècle, les saints martyrs Carpe, évêque de Thyatire, Papyle, diacre, sa sœur 

Agathonique, et leurs nombreux autres compagnons, qui reçurent la couronne du martyre pour avoir 

généreusement confessé le Christ. 

3. À Ravenne en Flaminie, en 398, saint Ours, évêque. Il déplaça le siège épiscopal de Classis dans cette ville 

de Ravenne, dédicaça la cathédrale le jour de Pâques sous le titre de l'Anastasis, et passa à la gloire du Christ 

ressuscité, ce même jour de Pâques d’une autre année. 

4. À Tarragone en Espagne, en 586, saint Herménégilde, martyr. Fils du roi arien des Visigoths Léovigild, il 

fut converti à la foi catholique par l’évêque saint Léandre. Enfermé en prison sur l’ordre de son père pour 

avoir refusé de recevoir la communion le jour de Pâques des mains d’un évêque arien, il mourut, frappé d’un 

coup de hache, par ordre de son père. 

5*. Au monastère de La Capelle près de Wast, au pays de Boulogne, en France, en 1113, la bienheureuse Ida. 

Veuve du comte de Boulogne Eustache, elle s’illustra par sa libéralité envers les pauvres et son zèle pour la 

beauté de la maison de Dieu. 

6*. À Ménévie au Pays de Galles, en 1124, saint Caradoc, prêtre et ermite. Il abandonna la cour du roi, où il 

chantait en s'accompagnant sur une harpe, quand il s’aperçut qu’en ce lieu on préférait les chiens aux 

hommes, et il apprit de l’abbé Teilo à servir Dieu. 

7*. Au monastère de Font Avellane en Ombrie, en 1294, le bienheureux Albertin, ermite et prieur d’une 

communauté d’ermites, qui préféra la solitude aux honneurs, et s’employa à réconcilier des cités qui se 

battaient entre elles. 

8*. Au monastère cistercien de La Ramée dans le Brabant, vers 1260, la bienheureuse Ida, vierge. Elle 

souffrit beaucoup de son père avant de pouvoir entrer dans la vie religieuse, où, par l’austérité de sa vie, elle 

imita dans son corps le Christ souffrant. 

9*. À Città di Castello, en Ombrie, en 1320, la bienheureuse Marguerite, vierge, Sœur de la Pénitence de 

Saint-Dominique. Aveugle de naissance, difforme et abandonnée, elle garda sans cesse un cœur confiant dans 

le nom de Jésus. 

10*. À Rochester en Angleterre, en 1590, les bienheureux François Dickenson et Milon Gerard, prêtres et 

martyrs. Élèves au Collège anglais de Reims, ils rentrèrent dans leur patrie pour y exercer clandestinement 
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leur ministère sacerdotal et subirent ensemble la pendaison et d’autres supplices atroces, sous la reine 

Élisabeth Ière. 

11*. À York, également en Angleterre, en 1642, les bienheureux Jean Lockwood et Édouard Catherick, 

prêtres et martyrs, sous le roi Charles Ier. Le premier, âgé de quatre-vingt-sept ans, avait par le passé échappé 

deux fois à la peine capitale qu'on voulait lui infliger à cause de son sacerdoce. Il voulut précéder à la potence 

son compagnon plus jeune et angoissé, pour l’inciter à la gloire du martyre. 

12*. Dans l’île de la Réunion, dans l’Océan Indien, en 1867, le bienheureux Scubilion (Jean-Bernard 

Rousseau), Frère des Écoles Chrétiennes, qui instruisit sans relâche les enfants et apporta secours aux pauvres 

et espérance aux esclaves. 

13*. À Totoclan dans la région de Guadalajara, au Mexique, en 1927, saint Sabas Rayes, prêtre et martyr, qui, 

pour le Christ Prêtre et Roi de l’Univers, succomba au cours de la persécution mexicaine. 

 

14 avril 
1. À Rome, au cimetière de Prétextat sur la voie Appienne, à une date inconnue, les saints martyrs Tiburce, 

Valérien et Maxime. 

2. À Antioche de Syrie, au IVème siècle, les saintes martyres Bernice et Prosdocé, vierges, et leur mère 

Domnine. Elles cherchèrent leur salut dans la fuite pour échapper à leurs poursuivants qui voulaient attenter à 

leur pureté pendant la persécution, et trouvèrent le martyre en se noyant dans le fleuve. 

3. Dans le désert de Nitrie en Égypte, au IVème siècle, saint Fronton, abbé, qui se retira dans ce désert avec 

environ soixante-dix compagnons. 

4. À Elphin en Irlande, au Vème siècle, saint Asicus, évêque, reconnu comme disciple de saint Patrick et 

premier évêque de cette Église. 

5. À Alexandrie, en 476, sainte Thomaïde, martyre. 

6. À Rouen en Neustrie, en 586, saint Prétextat, évêque. Il mourut le dimanche de la Résurrection, frappé 

dans sa propre église par un sicaire de la reine Frédégonde. 

7. À Lyon en France, vers 688, saint Lambert, évêque, d’abord simple moine puis abbé de Fontenelle. 

8*. À Montemarano en Campanie, au XIème ou au XIIème siècle, saint Jean, évêque. Il s’employa à soulager 

les pauvres et à sanctifier le clergé. 

9*. Au monastère de Tiron près de Chartres, en France, en 1117, naissance au ciel de saint Bernard, abbé, 

dont la mémoire est célébrée dans notre monastère le 15 avril. 

10*. À Avignon en Provence, en 1184, saint Bénezet, jeune berger, grâce auquel, avec l’aide du Seigneur, fut 

construit sur le Rhône un pont très utile aux habitants de la ville. 
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11*. À Tuy en Galice, en 1246, le bienheureux Pierre Gonzalez, couramment appelé Telme, prêtre de l’Ordre 

des Prêcheurs. Devenu aussi humble qu’il avait été désireux de la gloire, il s'employa à venir en aide aux 

miséreux, particulièrement aux marins et aux pêcheurs. 

12*. À Schiedam en Hollande, en 1453, sainte Lidwine, vierge. Pendant toute sa vie, elle supporta ses 

infirmités corporelles avec patience pour la conversion des pécheurs et la libération des âmes, mettant sa 

confiance en Dieu seul. 

13*. À Cuevas de Vinroma en Espagne, en 1937, la bienheureuse Isabelle Calduch Rovira, vierge, de l’Ordre 

des Clarisses Capucines et martyre, qui, au cours de la persécution contre la foi, tomba pour le Christ son 

Époux. 

 

15 avril 
1. En Thrace, entre 117 et 137, les saints martyrs Théodore et Pausilype, dont on rapporte qu’ils souffrirent 

sous l’empereur Adrien. 

2.À Myre en Lycie, au IVème siècle, saint Crescent, qui accomplit son martyre par le feu. 

3. Au Mont d’Or dans le Picenum, en Italie, à une date inconnue, saint Maron, martyr. 

4. À Rome, près de Saint-Pierre, commémoraison de saint Abondius, qui, au témoignage du pape saint 

Grégoire le Grand, fut un humble et fidèle gardien de cette Église au VIème siècle. 

5. À Sciscy, dans la région de Coutances, en France, vers 565, rappel à Dieu de saint Patern, évêque 

d’Avranches. Il fonda de nombreux monastères et rendit son âme à Dieu dans son monastère, avec action de 

grâces, après avoir été élu à l’épiscopat à l’âge de soixante-dix ans. 

6*. À Landelle près de Bayeux, en Normandie, au VIème siècle, saint Ortaire, abbé, adonné aux austérités et à 

la prière, et assidu à soigner les malades et à soulager les pauvres. 

7*. À Avignon en Provence, en 1607, le bienheureux César de Bus, prêtre. Converti de sa vie mondaine, il 

s'employa à la prédication et à la catéchèse, et fonda la Congrégation des Pères de la Doctrine Chrétienne, 

pour qu’ils rendent gloire à Dieu par l’enseignement des fidèles. 

8*. À Kalawao dans l’île de Molokaï, en Océanie, en 1889, le bienheureux Damien de Veuster, prêtre de la 

Congrégation des Missionnaires des Saints Cœurs de Jésus et de Marie, qui se dévoua de toute son âme au 

service des lépreux et succomba, atteint lui-même de la lèpre. 

 

16 avril 

1. À Corinthe en Achaïe, au IIIème ou au IVème siècle, sainte Léonide, martyre, et ses sept compagnes1, qui 

furent noyées dans la mer après avoir enduré divers supplices. 

                                                   
1 Les saintes Carissa, Galina, Theodora, Nica, Nunecia, Callis et Basilisse.  



 

16 

2. À Saragosse en Espagne Tarraconnaise, commémoraison de saint Optat, martyr et de ses dix-sept 

compagnons2, qui furent torturés ensemble et mis à mort, au début du IVème siècle, pendant la persécution de 

l'empereur Dioclétien. Le poète Prudence a raconté en vers leur glorieux martyre. 

3. Au même lieu, au IVème siècle, commémoraison de sainte Engrace, vierge et martyre. Elle survécut aux 

cruelles tortures qui lui furent infligées et porta pour toujours dans son corps les traces des plaies reçues. 

4. Au même lieu, commémoraison des saints martyrs Caïus et Crescent, qui subirent leurs supplices au cours 

de la même persécution, persévérant dans la foi au Christ. 

5. À Astorga, au royaume des Suèves, également en Espagne, au Vème siècle, saint Turibio, évêque. Il 

s’employa à combattre fermement, sur l’ordre du pape saint Léon le Grand, la secte des priscillianistes qui se 

développait en Espagne. 

6. À Braga au Portugal, vers 668, saint Fructueux, évêque. D’abord moine et fondateur de monastères, il 

devint ensuite évêque de Dume, puis fut établi évêque métropolitain de Braga par les Pères du dixième 

concile de Tolède, et gouverna avec prudence son Église en même temps que ses monastères. 

7*. En Écosse, en 1116, saint Magnus, martyr. Prince des îles Orcades, il embrassa la foi chrétienne. Défait 

par le roi de Norvège après avoir protesté contre les attaques qu'il subissait de lui, il fut traîtreusement 

assassiné en se rendant, sans armes, auprès de son ennemi pour conclure la paix. 

8. À Sebourg dans le Hainaut, vers 1186, saint Drogon. Vivant comme berger puis pèlerin pour le Seigneur, à 

la recherche d’une vie simple et solitaire, il termina sa vie, reclus dans une petite cellule. 

9*. À Broni en Lombardie, en 1249, saint Contard, pèlerin, qui choisit de vivre dans la plus grande pauvreté 

et mourut atteint par une maladie, alors qu'il se rendait à Compostelle. 

10* À Sienne en Toscane, le bienheureux Ioachimi, religieux de l’Ordre des Serviteurs de Marie, il brilla par 

une singulière dévotion envers la Vierge Marie et portant les fardeaux des pauvres il accomplit la loi du 

Christ. 

11. À Rome, en 1783, saint Benoît-Joseph Labre. Animé dès son adolescence du désir d’une vie austère et 

pénitente, il s’imposa de pénibles pèlerinages aux sanctuaires les plus célèbres, se contentant de vêtements 

grossiers et rapiécés et vivant d’aumônes, donnant en tout lieu un exemple de piété et de pénitence. Il fit de 

Rome la dernière étape de ses itinéraires et y vécut dans une grande pauvreté et dans la prière. 

12*. À Avrillé près d’Angers, en 1794, les bienheureux martyrs Pierre Delépine, Jean Ménard et leurs vingt-

quatre compagnes3. Presque tous d’origine paysanne, ils furent fusillés, sous la Révolution française, en haine 

de la foi chrétienne. 

                                                   
2 Les saints Luperque, Successe, Martial, Urbain, Julie, Quintilien, Publius, Fronton, Félix, Cécilien, Évode, Primitif, 

Apodème et quatre autres appelés Saturnin.  
3 Les bienheureuses Renée Bourgeois, Jeanne Gourdon, Marie Gingueneau, Françoise Michoneau, Jeanne Onillon, Renée 

Séchet, Marie Roger, Françoise Suhard, Jeanne Thomas, veuves ; Madeleine Cady, Marie Piou, Perrine-Renée Pottier, Renée 
Rigault, Jeanne-Marie Leduc, Madeleine Sallé, épouses ; Marie-Geneviève et Marthe Poulain de la Forestrie, Perrine Bourigault, 
Marie Forestier, Marie Lardeux, Perrine Laurent, Anne Maugrain, Marguerite Robin, Marie Rochard. 
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13. À Nevers, également en France, en 1879, rappel à Dieu de sainte Bernadette Soubirous, vierge, dont on 

célèbre la mémoire le 18 février, en l’octave des apparitions de la Bienheureuse Vierge Marie Immaculée. 

 

17 avril 

1. À Mélitène en Arménie, vers le IVème siècle, les saints martyrs Pierre, diacre, et Hermogène, son serviteur. 

2. En Perse, en 341, passion de saint Siméon bar Sabas, évêque de Séleucie-Ctésiphon. Arrêté et chargé de 

fers par ordre du roi des Perses Sapor II (Shapour Bastia), il refusa d’adorer le soleil et rendit témoignage au 

Seigneur Jésus Christ d’une voix libre et pleine d’une grande assurance. Il fut d’abord enfermé dans une 

prison avec un groupe de plus de cent compagnons pris parmi les évêques, les prêtres et les clercs de divers 

ordres, où ils souffrirent ensemble pendant longtemps. Tous furent égorgés le vendredi de la Passion du 

Seigneur, sous les yeux de Siméon qui les exhorta avec ardeur ; lui-même fut décapité le dernier de tous. 

3. On commémore également un grand nombre de martyrs, qui, à travers toute la Perse, après la mort de saint 

Siméon, furent frappés par l’épée pour le nom du Christ, sur ordre du même roi Sapor II, de 341 à 345. Parmi 

eux se trouvait saint Usthazadès, eunuque de la cour du roi, et qui avait été son tuteur. Il subit le martyre au 

cours de la première persécution, à la cour d’Artaxercès, frère du roi Sapor, dans la province d’Adiabena. 

4. À Tortone en Ligurie, au IVème siècle, saint Innocent, évêque. 

5. À Mélitène en Arménie, vers 435, saint Acace, évêque, qui défendit la foi orthodoxe contre Nestorius au 

concile d’Éphèse, et fut ensuite injustement déposé de son siège. 

6. À Vienne en Burgondie, en 540, saint Pantagathe, évêque. 

7*. Dans l’île d’Eigg dans les Hébrides, au large de l’Écosse, en 614, saint Domnan, abbé, et ses cinquante-

deux moines, qui furent tués par le feu ou l’épée, par des pirates alors qu’ils célébraient les fêtes pascales. 

8. À Cordoue en Andalousie, en 856, les saints martyrs Élie, prêtre, déjà avancé en âge, Paul et Isidore, 

moines encore jeunes, qui furent mis à mort au cours de la persécution des Maures, à cause de leur profession 

de foi chrétienne. 

9. Au monastère de la Chaise-Dieu dans la région d’Auvergne en France, en 1067, saint Robert, abbé. Il 

rassembla des frères dans ce lieu où il avait mené la vie solitaire, et gagna au Seigneur une grande multitude 

d’âmes par sa prédication et l’exemple de sa vie. Dans notre diocèse sa fête est célébrée le 24 avril. 

10. Au monastère de Molesme, en France, en 1111, saint Robert, abbé. Recherchant la vie monastique la plus 

simple et la plus stricte, il fut un excellent supérieur d’ermites et un restaurateur de la discipline monastique 

après avoir été un fondateur et un supérieur infatigable de monastères cénobites. Il fonda le monastère de 

Cîteaux, le gouverna comme premier abbé et s’endormit en paix à Molesme, où il était revenu pour exercer la 

charge d’abbé. Il est vénéré dans notre Ordre le 26 janvier, en même temps que ses disciples Albéric et 

Étienne, tous deux abbés de l’Ordre de Cîteaux. 

11*. À Pérouse en Ombrie, en 1367, le bienheureux Jacques de Cerqueto, prêtre de l’Ordre des Ermites de 

Saint-Augustin, qui fut un exemple pour les autres par la joie avec laquelle il supporta la maladie. 
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12*. À Pise en Toscane, en 1419, la bienheureuse Claire Gambacorta. Obligée de se marier alors qu’elle 

n’était encore qu’adolescente, elle fonda ensuite en cette ville, avec le soutien de sainte Catherine de Sienne, 

le premier monastère de Saint-Dominique et dirigea ses sœurs avec prudence et charité selon l’observance 

rigoureuse de la Règle, pardonnant à ceux qui avaient tué son père et ses frères. 

13*. À Madrid, en 1624, la bienheureuse Marie-Anne de Jésus Navarro de Guevara, vierge. Elle reçut l’habit 

de Notre-Dame de la Merci, après avoir surmonté les oppositions de son père, et s’appliqua à la prière et à la 

pénitence pour les miséreux et les affligés. 

14*. À Londres, en 1643, le bienheureux Henri Heath, prêtre de l’Ordre des Frères Mineurs et martyr, livré au 

bourreau sous le roi Charles Ier, pour la seule raison de son sacerdoce. 

15*. À Sault au Québec, en 1680, sainte Catherine Tekakwitha, vierge. Née dans une tribu indienne et 

baptisée le jour de Pâques, elle offrit à Dieu la virginité qu’elle avait conservée avant d’être chrétienne, 

malgré les menaces et de multiples vexations. 

 

18 avril 
1. À Mélitène en Arménie, à une date inconnue, les saints martyrs Hermogène et Elpide. 

2. En Perse, en 341, saint Pusice, martyr, surintendant des ouvriers du roi Sapor II. Il eut le cou percé le 

Samedi Saint tandis qu'il encourageait le prêtre Ananie qui était sur le point de faillir dans la foi, et obtint 

ensuite à son tour le séjour glorieux du ciel, à la suite des martyrs tués après saint Syméon. 

3*. À Fano dans les Marches, en Italie, vers 526, saint Eusèbe, évêque. Il accompagna le pape saint Jean Ier, 

envoyé à Constantinople par le roi Théodoric, et le suivit en prison à son retour. 

4*. À Leighlin en Irlande, en 639, saint Lasérian ou Molaise, abbé, qui étendit pacifiquement à cette l’île la 

manière romaine de calculer la date de Pâques. 

5. Au monastère de Lobbes dans le Hainaut, en 713, saint Ursmer, évêque et abbé. Il propagea la Règle de 

notre Père Saint Benoît et amena le peuple à la foi chrétienne. 

6. À Constantinople, en 811, sainte Anthuse, vierge. Fille de l’empereur Constantin Copronyme, elle 

s'employa à aider les pauvres, à racheter les esclaves, à réparer les églises, à construire des monastères, et 

reçut le voile des vierges des mains de l’évêque saint Taraise. 

7. Dans l’île d’Egine en Grèce, au IXème siècle, sainte Athanasie, veuve, puis solitaire et higoumène, célèbre 

par sa fidélité aux observances monastiques et par ses vertus. 

8. À Constantinople, après 842, saint Jean l’Isaurien, moine. Disciple de saint Grégoire le Décapolite, il 

combattit sans relâche pour la défense des saintes images, sous l’empereur Léon l’Arménien. 
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9. À Cordoue en Andalousie, en 850, saint Parfait, moine et martyr. Il fut mis en prison par les Maures et tué 

d’un coup d’épée parce qu’il avait contredit la doctrine de Mahomet et avait confessé fermement sa foi dans 

le Christ. 

10*. À Bruges dans les Flandres, en 1167, le bienheureux Idesbald, abbé. Dans le monde, devenu rapidement 

veuf, il s’acquitta encore pendant trente années de diverses charges à la cour des comtes de Flandres ; parvenu 

à l'âge mûr, il entra au monastère de Dune, en devint le troisième abbé et le gouverna saintement. 

11. À Milan en Lombardie, en 1176, saint Galdin, évêque. Il s’employa à restaurer la cité détruite à cause des 

guerres de l’Empire et rendit son âme à Dieu en achevant une harangue contre les hérétiques. 

12*. À Monte Reale dans les Abruzzes, en 1479, le bienheureux André, prêtre de l’Ordre des Ermites de 

Saint-Augustin, qui se consacra à prêcher en Italie et en France. 

13*. À Gandie, dans la région de Valence, en Espagne, en 1602, le bienheureux André Hibernon, religieux de 

l’Ordre des Frères Mineurs. Dévalisé par des voleurs quand il était jeune, il pratiqua ensuite la pauvreté de 

manière admirable. 

14*. À Pontoise près de Paris, en 1618, la bienheureuse Marie de l’Incarnation (Barbe Avrillot). Mère de 

famille expérimentée et femme de très grande piété, elle introduisit le Carmel en France, fondant cinq 

monastères de cet Ordre, et professa elle-même la vie religieuse après la mort de son mari. 

15*. À Angers, en 1794, le bienheureux Joseph Moreau, prêtre et martyr, guillotiné en haine de la foi 

chrétienne, le vendredi de la Passion du Seigneur, pendant la Révolution française. 

16*. À Sienne en Toscane, en 1923, la bienheureuse Sabine Petrilli, vierge, qui fonda la Congrégation des 

Sœurs de Sainte-Catherine de Sienne, pour subvenir aux besoins des jeunes filles pauvres. 

17*. À Majdanek, près de Lublin, en Pologne, en 1943, le bienheureux Romain Archutowski, prêtre et martyr. 

Il fut jeté en prison par des soldats étrangers à cause de sa profession de la foi chrétienne et parvint à la gloire 

éternelle, victime de la faim et de la maladie. 

 

19 avril 
1. En Afrique, en 250, saint Mappalique, martyr. Animé d'un sentiment de piété filiale, il demanda d’accorder 

le pardon à sa mère et à sa sœur, qui avaient failli durant la persécution de l’empereur Dèce, et fut couronné 

du martyre, ayant été lui-même conduit au tribunal. Avec lui sont associés beaucoup d’autres saints martyrs 

qui confessèrent le Christ : Bassus dans une carrière, Fortunion en prison, Paul après son interrogatoire, 

Fortunée, Victorin, Victor, Heremius, Credula, Hereda, Donat, Firmus, Vénustus, Fructus, Julie, Martial et 

Ariston, qui moururent de faim en prison. 

2. En Perse, en 341, sainte Marthe, vierge et martyre. Elle subit le martyre sous le roi Sapor II, le lendemain 

de l’exécution de son père, saint Pusice, jour de la Résurrection du Seigneur. 

3. À Antioche de Pisidie en 818, saint Georges, évêque, qui mourut en exil pour le culte des saintes images. 
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4*. En Frise, dans les Alpes de Bavière, vers 978, saint Gérold, ermite, dont on rapporte qu’il mena une vie de 

pénitence dans la vallée de Wallgau. 

5. Sur la côte près de Greenwich, en Angleterre, passion de saint Élphège, évêque de Cantorbéry et martyr. Il 

s’offrit pour son troupeau aux Danois qui ravageaient la ville par le fer et le feu ; ayant refusé d’être racheté à 

prix d’argent, il fut frappé avec des os de brebis, le samedi après Pâques, et finalement décapité. 

6. À Rome, près de Saint-Pierre, en 1054, saint Léon IX, pape. D’abord évêque de Toul, il défendit avec 

fermeté son Église pendant vingt-cinq ans ; élu ensuite au siège de Rome, il convoqua durant cinq ans 

plusieurs synodes, afin de réformer la vie du clergé et de combattre la simonie. 

7*. Au monastère de Saint-Bertin, dans le pays de Thérouanne, en France, en 1182, rappel à Dieu du 

bienheureux Bernard le Pénitent. S’appliquant à expier ses péchés de jeunesse par une pénitence très stricte, il 

s’exila volontairement, ne cessant de faire des pèlerinages dans des sanctuaires, pieds nus, portant des 

vêtements de laine, et se contentant d’une maigre nourriture. 

8*. À Londres, en 1602, le bienheureux Jacques Duckett, homme marié et martyr. Exerçant le métier de 

libraire, il fut dénoncé pour avoir vendu des livres catholiques et passa neuf années en prison avant d'être 

pendu à Tyburn, sous la reine Élisabeth Ière, en même temps que son accusateur, qu’en mourant il exhorta à 

mourir en catholique. 

 

20 avril 
1. À Rome, vers 166, saint Anicet, pape. Son hôte illustre, saint Polycarpe, se réjouit de ses sentiments 

fraternels, quand ils traitèrent ensemble de la date à retenir pour célébrer le jour de Pâques. 

2. À Rome également, commémoraison des saints Sulpice et Servitien, martyrs à une date inconnue, qui 

furent mis au tombeau au second milliaire sur la voie Latine. 

3. À Cordoue en Espagne Bétique, au IVème siècle, saint Secondin, martyr. 

4. À Embrun en Gaule, vers 374, saint Marcellin, premier évêque de cette ville. Venu d’Afrique, il convertit à 

la foi au Christ la plus grande partie des Alpes maritimes et fut ordonné pour ce siège par saint Eusèbe de 

Verceil. 

5. À Auxerre en Gaule Lyonnaise, vers 488, saint Marcien, moine. 

6. Près de Constantinople, au Vème siècle, saint Théodore, connu sous le nom de Trichinas, à cause du rude 

tissu de poil de chèvres dont il était vêtu, et qui mena une vie très pure dans la solitude. 

7 À Antioche de Syrie, en 609, saint Anastase, évêque et martyr. Sous l’empereur Phocas, il fut mis à mort de 

façon cruelle. 

8*. À Osnabrück en Saxe, en 804, saint Wihon, évêque. Né en Frise, il fut envoyé par l’empereur 

Charlemagne pour évangéliser la Saxe, alors qu’il n’était encore qu’abbé, et fut mis ensuite à la tête de 

l’Église d’Osnabrück où il eut beaucoup à souffrir pour le Christ. 
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9*. Au monastère de Châtellerault en Poitou, en 1120, le bienheureux Giraud de Salles. Chanoine vivant dans 

la pauvreté, il devint beaucoup plus pauvre encore en se faisant ermite, pratiquant la pénitence la plus stricte. 

Il enflamma d’amour pour Dieu de nombreuses âmes et en attira un grand nombre au désert, fondant aussi de 

nombreuses maisons de chanoines réguliers. 

10*. À Pise en Toscane, en 1218, le bienheureux Dominique Vernagalli, prêtre de l’Ordre des Camaldules, 

qui construisit un hospice pour les orphelins. 

11. À Montepulciano, également en Toscane, en 1317, sainte Agnès, vierge. Elle prit l’habit des vierges 

consacrées à l'âge de neuf ans, et fut choisie comme première supérieure du monastère de Procena à quinze 

ans, en raison de sa vie exemplaire. Elle donna par la suite un admirable exemple de vraie humilité dans un 

monastère placé sous la Règle de saint Dominique qu’elle avait elle-même fondé. 

12*. À Bologne en Émilie, en 1322, le bienheureux Simon Rinalducci de Todi, prêtre de l’Ordre des Ermites 

de Saint-Augustin. Il enseigna les jeunes étudiants ainsi que le peuple de Dieu à la fois par sa prédication et 

par l’exemple de sa vie. 

13*. À Lancastre en Angleterre, en 1584, les bienheureux martyrs Jacques Bell et Jean Finch. Le premier, qui 

était prêtre, se réconcilia avec l’Église catholique sur l’exhortation d’une pieuse femme, après vingt années 

passées dans l’apostasie ; le second, père de famille, paysan et catéchiste, subit de nombreuses années de 

prison, torturé par la faim et par d’autres supplices. Ils parvinrent ensemble aux joies éternelles, sous la reine 

Élisabeth Ière. 

14*. À Londres, en 1584, les bienheureux Richard Sargeant et Guillaume Thomson, prêtres et martyrs. 

Condamnés à la peine capitale pour être entrés en Angleterre et y être demeurés alors qu’ils étaient prêtres, ils 

furent conduits au supplice à Tyburn. 

15*. À Cloyne en Irlande, en 1585, le bienheureux Maurice MacKenraghty, prêtre et martyr. Il fut livré au 

supplice de la potence après deux années de prison, parce qu’il refusait de reconnaître l'autorité de la reine 

Élisabeth Ière dans le domaine spirituel. 

16*. À York en Angleterre, en 1593, le bienheureux Antoine Page, prêtre et martyr. Homme doux et honnête, 

il fut condamné à de cruels supplices à cause de son sacerdoce. 

17*. À Londres, en 1602, les bienheureux François Page, de la Compagnie de Jésus, et Robert Watkinson, 

prêtres et martyrs. Ils montèrent ensemble à l’échafaud à Tyburn, sous la reine Élisabeth Ière, à cause de leur 

sacerdoce, que le second avait reçu un mois seulement auparavant. 

18*. À Pianello, dans le pays de Côme, en Lombardie, en 1887, la bienheureuse Claire Bosatta, vierge, qui 

fonda la Petite Maison de la Divine Providence, avec l’aide du bienheureux Louis Guanella. 

19*. Près de Linz, en Autriche, en 1942, le bienheureux Anastase Pankiewicz, prêtre de l’Ordre des Frères 

Mineurs et martyr, déporté au camp de concentration de Dachau. Il témoigna de la foi jusqu’à la mort contre 

un régime qui opprimait la dignité chrétienne. Lorsqu’on le mena à la chambre à gaz, il succomba en cours de 

route. 
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21 avril 
1. Saint Anselme, évêque et docteur de l’Église. Né à Aoste, il devint moine puis abbé du Bec, en Normandie. 

Il enseigna à ses frères à marcher sur la voie de la perfection et à chercher Dieu par l’intelligence de la foi. 

Promu ensuite au siège illustre de Cantorbéry, en Angleterre, il lutta avec fermeté pour la liberté de l’Église et 

souffrit pour cela l’exil et la persécution. Il mourut en l’année 1109. 

2. À Rome, en 185, saint Apollonius, philosophe et martyr. Il défendit, par un discours pénétrant, la cause de 

la foi chrétienne, sous l’empereur Commode, en présence du préfet Perennius et du Sénat. Condamné à mort, 

il confirma ses paroles par le témoignage du sang. 

3. À Alexandrie en Égypte, à une date inconnue, saint Ariste, prêtre et martyr. 

4. Au mont Sinaï, vers 700, saint Anastase, higoumène. Il défendit infatigablement la foi catholique contre les 

monophysites et écrivit un grand nombre de sermons pour le salut des âmes. 

5*. Au monastère d’Applecross en Écosse, en 722, saint Maëlrub, abbé. Né en Irlande et devenu moine de 

Bangor, il fonda un monastère de missionnaires, d’où il porta la lumière de la foi au peuple de cette région 

pendant cinquante ans. 

6*. À Cervera près de Fossano, dans le Piémont, en 1466, le bienheureux Barthélemy Cerveri, prêtre de 

l’Ordre des Prêcheurs et martyr. Il confirma la foi catholique pour laquelle il avait ardemment combattu en 

mourant transpercé de lances. 

7. À Altötting dans la province de Bavière, en Allemagne, en 1891, saint Conrad de Parzham, religieux de 

l’Ordre des Frères Mineurs Capucins. Remplissant l’humble office de portier pendant plus de quarante 

années, il se montra toujours généreux envers les pauvres et avait l’habitude de ne renvoyer aucun miséreux, 

sans lui donner auparavant quelques paroles de consolation chrétienne. 

8. À Nochistlan sur le territoire de Guadalajara, au Mexique, en 1927, saint Romain Adame, prêtre et martyr. 

Il subit le martyre durant la persécution contre l’Église, parce qu’il avait confessé le Christ Roi. 

 

22 avril 
1. À Rome, en 175, saint Soter, pape, dont saint Denis de Corinthe loue la charité qu'il exerça envers tous ses 

frères : ceux qui arrivaient de l’étranger et qui étaient réduits à la misère, ceux qui se trouvaient dans 

l’indigence et ceux qui étaient condamnés aux mines. 

2. À Lyon, en Gaule, en 178, saint Épipode. Arrêté avec Alexandre son ami très cher, il accomplit son 

martyre en étant décapité, à la suite des glorieux quarante-huit martyrs de cette même ville. 

3. À Alexandrie en Égypte, commémoraison de saint Léonidas, martyr. Il eut la tête tranchée pour le nom du 

Christ en 204, sous l’empereur Septime Sévère, laissant son fils Origène encore enfant. 

4. À Rome, au cimetière de Calliste sur la voie Appienne, en 234, déposition de saint Caïus, pape. Ayant dû 

fuir la persécution de l’empereur Dioclétien, il s’endormit en confesseur de la foi. 
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5. Commémoraison de saint Maryahb, dont le nom signifie “le Seigneur a donné”, chorévêque et martyr en 

Perse, en 341. Il subit le martyre pour le Christ durant l’octave de Pâques, au cours de la persécution 

déchaînée par le roi Sapor II. 

6. À Constantinople, en 536, naissance au ciel de saint Agapit Ier, pape. Il agit avec force pour que l’évêque 

de Rome soit librement élu par le clergé de l'Urbs et pour que la dignité de l’Église soit partout respectée. 

Envoyé en mission à Constantinople auprès de l’empereur Justinien par le roi des Goths Théodoric, il affermit 

la foi orthodoxe, ordonna Ménas évêque de cette ville, et reposa dans la paix en ce lieu même. 

7. À Sens en Neustrie, au VIème siècle, saint Léon, évêque. 

8. À Sycéon en Galatie, en 613, saint Théodore, évêque et higoumène. Attiré depuis l’enfance par l’amour de 

la solitude, il choisit un genre de vie austère, puis fut ordonné évêque d’Anastasiopolis, contre son gré, et 

supplia longtemps le patriarche de Constantinople de le laisser regagner sa retraite. 

9*. Dans la région de Sées, en Neustrie, vers 775, sainte Opportune, abbesse, qui se distingua par une 

abstinence et une austérité extrêmes. 

10*. À Basto au Portugal, vers 980, sainte Sénorine, abbesse. On rapporte que sa prière obtint rapidement de 

Dieu de la nourriture pour les moniales qui souffraient du manque de pain. 

11*. À Fabriano dans les Marches, en Italie, en 1322, le bienheureux François Venimbeni, prêtre de l’Ordre 

des Mineurs, éminent prédicateur de la parole de Dieu. 

 

23 avril 
1. Saint Georges, martyr, dont toutes les Églises, de l’Orient à l’Occident, célèbrent de toute antiquité le 

glorieux combat à Diospolis ou Lydda, en Palestine, au IVème siècle. 

2. Saint Adalbert (Vojtech), évêque de Prague et martyr. Supportant de nombreuses souffrances dans cette 

Église et entreprenant plusieurs voyages pour le Christ, il travailla à extirper les mœurs païennes ; constatant 

qu’il obtenait peu de résultat, il partit pour Rome et y devint moine. Il se rendit enfin en Pologne et, comme il 

se proposait d’attirer à la foi les Borusses voisins, il fut assailli, en 997, à Tenkitten, près de Gdansk, par des 

païens qui le percèrent de leurs lances. 

3. À Édesse en Syrie, en 387, saint Euloge, évêque, mort le Vendredi Saint, selon la tradition. 

4. À Milan en Ligurie, au Vème siècle, saint Marole, évêque, ami du pape saint Innocent Ier. 

5. À Toul en Lorraine, en 994, saint Gérard, évêque. Il gouverna la cité pendant trente-et-un ans par des lois 

excellentes, nourrit les pauvres, vint au secours du peuple par ses prières et ses jeûnes durant la peste, 

dédicaça sa cathédrale, et, non content d’aider les monastères avec ses propres ressources, les peupla aussi de 

saints disciples. 

6*. À Suelli en Sardaigne, commémoraison de saint Georges, évêque, mort en 1117. 
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7*. À Pérouse en Ombrie, en 1263, le bienheureux Gilles d’Assise, religieux de l’Ordre des Mineurs. 

Compagnon de saint François, il se fit connaître, durant ses voyages par sa foi intrépide et son admirable 

simplicité. 

8*. À Udine en Vénétie, en 1458, la bienheureuse Hélène Valentini, veuve. Elle travailla beaucoup dans le 

Tiers-Ordre de Saint-Augustin afin de servir Dieu seul, s’adonnant à la prière, à la lecture de l’Évangile et aux 

œuvres de miséricorde. 

9*. À Campo Bisenzio en Toscane, en 1910, la bienheureuse Thérèse-Marie de la Croix (Thérèse Manetti), 

vierge, fondatrice de la Congrégation des Carmélites de Sainte-Thérèse. 

10*. En 1939, au monastère cistercien trappiste de Grottaferrata dans le Latium, près de Rome, naissance au 

ciel de la bienheureuse Maria Gabriella Sagheddu, vierge, qui offrit sa vie en toute simplicité pour l’unité des 

chrétiens et termina son existence pour le dimanche du Bon Pasteur, à l’âge de vingt-cinq ans.  

24 avril 
1. Au diocèse de Clermont, en 1067, saint Robert, abbé du monastère de la Chaise-Dieu ; sa naissance au ciel 

est rapportée le 17 avril. 

1 bis. Saint Fidèle de Sigmaringen, prêtre et martyr. D’abord avocat, il entra ensuite chez les Frères Mineurs 

Capucins où il mena une vie austère, faite de veilles et de prière. Assidu à la prédication de la parole de Dieu, 

il fut massacré pour la foi catholique par des hérétiques à Scewis, en Suisse, en 1622, tandis qu'il se rendait au 

pays des Grisons pour y affermir la vraie doctrine. 

2. À Jérusalem, commémoraison des saintes femmes Marie de Cléophas et Salomé, qui, avec Marie-

Madeleine, vinrent au tombeau du Seigneur le matin de Pâques pour embaumer son corps, et entendirent les 

premières l’annonce de sa Résurrection. 

3. À Lyon en Gaule, en 178, saint Alexandre, martyr. Extrait de sa prison trois jours après la passion de saint 

Épipode, il eut le corps déchiré avant de rendre l’esprit en étant fixé sur une croix. 

4. À Nicomédie en Bithynie, en 303, saint Anthime, évêque et ses compagnons, martyrs sous la persécution 

de l’empereur Dioclétien. Anthime reçut la gloire du martyre par la décapitation pour avoir confessé le nom 

du Christ. La multitude de son troupeau le suivit : par sentence du juge, les uns furent décapités, d’autres 

livrés aux flammes, d’autres enfin mis sur des barques pour être noyés dans la mer. 

5. À Elvire en Espagne Bétique, au IVème siècle, saint Grégoire, évêque, dont saint Jérôme a loué l’ouvrage 

intitulé “De la foi”. 

6*. Dans la région de Blois, au VIème siècle, saint Dié, diacre et abbé. Après avoir mené la vie anachorétique, 

il dirigea les disciples qui s’étaient rassemblés autour de lui. 
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7. À Cantorbéry en Angleterre, en 624, saint Mellit, évêque. D'abord abbé, il fut envoyé en Angleterre par le 

pape saint Grégoire le Grand où il fut ordonné évêque des Saxons orientaux par saint Augustin ; il accéda à 

l’illustre siège de Cantorbéry après avoir traversé de nombreuses tribulations. 

8. À Yorck en Northumbrie, en 709, saint Wilfrid, évêque. Il travailla avec ardeur pendant quarante-cinq ans, 

et fut contraint à plusieurs reprises de céder son siège à d’autres ; il s’endormit dans la paix parmi les moines 

de Ripon dont il avait été abbé. 

9. Dans l’île d’Iona en Écosse, en 729, saint Egbert, prêtre et moine. Il se consacra à évangéliser plusieurs 

régions d’Europe, et, déjà avancé en âge, fit accepter par les moines d’Iona l’usage romain du comput pascal ; 

après avoir achevé la messe solennelle du jour de Pâques, il partit célébrer la fête dans l’éternité. 

10*. À Mortain en Normandie, en 1103, saint Guillaume Firmat, ermite. Chanoine de Tours et médecin, il 

mena une vie solitaire, après avoir accompli un pèlerinage à Jérusalem. 

11. À Angers en France, en 1868, sainte Marie de Sainte-Euphrasie (Rose-Virginie Pelletier), vierge. Elle 

fonda l’Institut des Sœurs du Bon Pasteur, pour accueillir avec bonté les femmes appelées « les Madeleines », 

qui avaient failli dans leurs mœurs. 

12. À Dinan en France, en 1914, saint Benoît (Ange Menni), prêtre de l’Ordre de Saint-Jean-de-Dieu, qui 

fonda la Congrégation des Sœurs Hospitalières du Cœur de Jésus. 

13*. À Rome, en 1957, la bienheureuse Marie-Élisabeth Hesselblad, vierge. Née en Suède, elle restaura 

l’Ordre de sainte Brigitte après avoir travaillé avec zèle dans un hôpital pendant de longues années, portant 

toute son attention à la contemplation, à la charité envers les pauvres et à l’unité des chrétiens. 

 

25 avril 
1. À Rome, Litanies majeures à Saint-Pierre. 

2. Fête de saint Marc, évangéliste. De Jérusalem, il suivit d’abord le bienheureux Paul dans ses voyages 

missionnaires, puis s’attacha aux pas du bienheureux Pierre qui l’appelait son fils. Selon la tradition, il 

recueillit dans son Évangile la catéchèse faite par Pierre aux Romains et fonda l’Église d’Alexandrie. 

3. Commémoraison de saint Anien, évêque d’Alexandrie, en Égypte, qui, au témoignage d’Eusèbe, reçut, le 

premier après saint Marc, la charge de l’épiscopat dans cette ville durant la huitième année du règne de 

Néron, et qu’il conserva pendant vingt-deux ans, en homme aimé de Dieu et admirable en toute sa conduite. Il 

mourut vers 83. 

4. À Dorostore en Mésie, vers 302, les saints martyrs Pasicrate et Valention, qui présentèrent courageusement 

leurs cous au glaive après avoir confessé le Christ comme Dieu unique. 
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5. À Agen en Aquitaine, vers 393, saint Phébade, évêque, qui écrivit un ouvrage contre les ariens et protégea 

son peuple de l’hérésie. 

6. À Antioche de Syrie, en 470, saint Étienne, évêque et martyr. Il eut beaucoup à souffrir de la part des 

hérétiques opposés au concile de Chalcédoine, et mourut à l'époque de l’empereur Zénon, en étant précipité 

par eux dans l’Oronte. 

7. À Vienne, en Burgondie, au VIIème siècle, saint Clarent, évêque. 

8. À Lobbes dans le Brabant, en Austrasie, en 737, saint Ermin, abbé et évêque. Adonné à la prière et favorisé 

de l’esprit de prophétie, il succéda à saint Ursmer. 

9*. À Plaisance en Émilie, en 1218, sainte Franche, abbesse, qui agrégea son monastère à l’Ordre de Cîteaux 

et s’appliqua à passer ses nuits en prière devant Dieu. 

10*. À Aoste dans les Alpes Grées, en 1243, le bienheureux Boniface Valperga, évêque, remarquable par sa 

charité et son humilité. 

11*. Dans l’île de Wight en Angleterre, en 1586, les bienheureux Robert Anderton et Guillaume Marsden, 

prêtres et martyrs. Condamnés à mort sous la reine Élisabeth Ière pour s'être réfugiés en Angleterre à la suite 

d’un naufrage, alors qu’ils étaient prêtres, ils subirent le martyre d’un cœur ferme et tranquille. 

12*. À Antigua près de la ville de Guatémala, en Amérique centrale, en 1667, saint Pierre de Betancur, 

religieux du Tiers-Ordre de Saint-François. Sous le patronage de Notre-Dame de Bethléem, il s'employa avec 

énergie à soulager les orphelins, les mendiants, les jeunes sans instruction et abandonnés, les étrangers et ceux 

qui étaient condamnés aux travaux forcés. 

13*. À Remedello dans la région de Brescia, en Italie, en 1913, le bienheureux Jean Piamarta, prêtre. Il fonda, 

au milieu de dures épreuves, l’Institut des Petits Artisans de Brescia ainsi qu'une colonie agricole située dans 

un lieu peu éloigné de là, afin que les jeunes gens reçoivent un enseignement religieux tout en apprenant un 

métier ; pour réaliser cette œuvre, il établit également la Congrégation de la Sainte Famille de Nazareth. 

 

26 avril 
1. Au monastère de Corbie en Neustrie, en 865, saint Paschase Radbert, abbé. Il exposa de manière lumineuse 

la vérité du Corps et du Sang du Seigneur dans le mystère eucharistique. 

2. À Rome, commémoraison de saint Clet, pape, qui gouverna l’Église romaine, comme second successeur de 

saint Pierre, et qui mourut en 88. 

3. Dans la région de Gabies, sur la voie de Préneste, au trentième mille de Rome, à une date inconnue, saint 

Primitif, martyr. 

4. À Amasée dans le Pont, vers 322, saint Basilée, évêque et martyr, sous l’empereur Licinius. 

5. Dans la forêt de Crécy, au pays d’Amiens en Neustrie, en 645, saint Riquier, prêtre. Il se convertit à la 

pénitence, touché par la prédication de moines irlandais. 
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6*. Près de Foggia dans les Pouilles, au XIIème siècle, les saints Guillaume et Pérégrin, ermites. 

7*. En Aragon, au XIIIème siècle, les saints Dominique et Grégoire, prêtres de l’Ordre des Prêcheurs. Ils 

annoncèrent à tous la parole de Dieu, toujours ensemble sur les routes, sans or ni argent, mendiant chaque 

jour leur nourriture. 

8*. À Moscou en Russie, au monastère de la Transfiguration, en 1396, déposition de saint Étienne, évêque de 

Perm. Il évangélisa le peuple des Zyrianes, inventant un alphabet pour les besoins de l’écriture, célébrant la 

liturgie dans la langue du peuple, détruisant les idoles, édifiant des églises et, avant tout, prêchant les vérités 

de la foi. 

9*. À Montjuic, près de Gérone en Espagne, en 1938, le bienheureux Jules Junyer Padern, prêtre de la Société 

salésienne et martyr. Quand faisait rage la persécution contre la foi, il mérita d’atteindre, par le martyre, la 

gloire de la vie éternelle. 

10*. Au monastère de San Isidro de Dueñas, également en Espagne, en 1938, saint Rafaël Arnaiz Baron, 

religieux de l’Ordre de Cîteaux. Encore novice, il fut atteint d’un diabète foudroyant et accueillit cette voie de 

sainteté avec une extrême patience, plaçant toujours sa confiance en Dieu seul. 

11*. Au camp de concentration de Sachsenhausen en Allemagne, en 1942, le bienheureux Stanislas Kubista, 

prêtre de la Société du Verbe Divin et martyr. Il rendit son âme à Dieu en prison pendant la guerre, accablé de 

tortures, lorsque la Pologne était soumise à un régime militaire ennemi de Dieu. On commémore avec lui le 

bienheureux Ladislas Goral, évêque auxiliaire de Lublin, qui en ce même lieu et au cours de la même guerre, 

défendit courageusement la dignité de l’homme et de la foi, et mourut en prison, un jour inconnu, épuisé par 

la maladie. 

 

27 avril 
1. À Jérusalem, commémoraison de saint Siméon, évêque et martyr. Fils de Cléopas, comme le rapporte la 

tradition, et proche parent du Sauveur, il fut ordonné évêque de Jérusalem après le martyre de saint Jacques, 

le frère du Seigneur ; il fut ensuite torturé et mis en croix à l'époque de l’empereur Trajan, en 107, accusé 

d’être un descendant du roi David. 

2. À Cybales en Pannonie, vers 303, saint Pallion, lecteur et martyr. Arrêté pendant la persécution de 

l’empereur Dioclétien et interrogé par le préfet Probus, il confessa le Christ avec une grande constance en 

refusant de sacrifier aux idoles, et fut condamné à être jeté aux flammes en dehors des murs de la ville. 

3. À Tabenne en Thébaïde d’Égypte, au IVème siècle, saint Théodore, abbé, disciple de saint Pacôme et père 

de la congrégation des monastères de la région. 

4*. À Altino en Vénétie, vers 400, saint Libéral, ermite. 

5*. Dans l’île de Man, au large du Pays de Galles, au Vème siècle, saint Macal ou Maugan, évêque, doué 

d’une sainteté d’or. 
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6. Dans l’île d’Afusie en Propontide, au IXème siècle, saint Jean, higoumène, qui agit en faveur du culte des 

saintes images, sous l’empereur Léon l’Isaurien. 

7*. À Lucques en Toscane, en 1278, sainte Zita, vierge. Née dans une humble condition, elle fut employée 

comme domestique dans la famille des Fatinelli à l’âge de douze ans et demeura à leur service jusqu’à sa mort 

avec une patience admirable. 

8*. À Tarragone dans le royaume d’Aragon, en 1304, le bienheureux Pierre Armengol. D’abord chef d’une 

bande de brigands, il se convertit à Dieu et entra dans l’Ordre de Notre-Dame de la Merci, consacrant sa vie à 

racheter des captifs en Afrique. 

9*. À Bitetto dans les Pouilles, vers 1485, le bienheureux Jacques Varinguer de Iadere, religieux de l’Ordre 

des Mineurs. 

10*. À Kostor au Monténégro, en 1565, la bienheureuse Catherine, vierge. Baptisée dans l’Église orthodoxe, 

elle entra dans l’Ordre de la Pénitence de Saint-Dominique, recevant le nom d’Hosanna. Elle vécut en recluse 

durant cinquante-et-un ans, toute appliquée à la contemplation divine et priant intensément pour le peuple 

chrétien à l'époque de l’offensive des Turcs. 

11*. À Reims, en 1678, le bienheureux Nicolas Roland, prêtre. Préoccupé de l’enseignement chrétien des 

enfants, il créa des écoles pour les petites filles pauvres, qui étaient alors privées de tout enseignement, et 

fonda la Congrégation des Sœurs du Saint Enfant Jésus. 

12*. À Ninh Binh au Tonkin, en 1856, saint Laurent Nguyen Van Huong, prêtre et martyr. Arrêté alors qu’il 

allait de nuit visiter un mourant, il refusa de piétiner la croix et fut flagellé puis décapité, sous l’empereur Tu 

Duc. 

13*. À Salamanque en Espagne, en 1919, la bienheureuse Marie-Antonie Bandrés y Elosegui, vierge, de la 

Congrégation des Filles de Jésus. Elle consomma en peu de temps sa vie consacrée à Dieu, gardant son âme 

en paix même au milieu des épreuves. 

 

28 avril 
1. Mémoire de saint Hugues, abbé de Cluny, dont le rappel à Dieu en 1109 est célébré le 29 avril. Il gouverna 

saintement son monastère pendant soixante et un ans, sans cesse appliqué à la prière ou à l’aumône, et se 

montrant un gardien et un promoteur très exigeant de la discipline monastique ainsi qu'un fervent propagateur 

et défenseur de la sainte Église. 

2. Saint Pierre Chanel, prêtre de la Société de Marie et martyr en 1841. Il se dépensa d’abord au soin des 

âmes des paysans et à l’éducation des enfants. Envoyé ensuite avec quelques compagnons pour évangéliser 

l’Océanie occidentale, il aborda dans l’île de Futuna où il n’y avait pas encore de chrétiens. Se trouvant 

confronté à de nombreuses difficultés, il fit preuve d’une douceur singulière, convertissant beaucoup d’âmes à 

la foi, parmi lesquelles le fils du roi lui-même, qui, irrité, donna l’ordre de le tuer. Il fut ainsi le premier 

martyr de l’Océanie. 
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3. Saint Louis-Marie Grignion de Montfort, prêtre. Il parcourut l’Ouest de la France en prêchant le mystère de 

la Sagesse Éternelle, fonda des congrégations, prêcha et écrivit sur la Croix du Christ et sur la vraie dévotion 

à la Vierge Marie et conduisit une multitude de fidèles à la pénitence. Il acheva son pèlerinage terrestre au 

village de Saint-Laurent-sur-Sèvre, en France, en 1716. 

4. À Béziers, en Gaule Narbonnaise, à une date inconnue, saint Aphrodise, vénéré comme le premier évêque 

de la ville. 

5. À Nicomédie, à une date inconnue, les saints martyrs Eusèbe, Charalampe et leurs compagnons. 

6. À Ravenne en Flaminie, commémoraison de saint Vitale. La tradition rapporte qu’en ce jour une basilique 

célèbre fut dédiée en son nom dans cette même cité dans laquelle il est vénéré depuis des temps immémoriaux 

avec les saints martyrs Valérie, Gervais, Protais et Ursicinus, pour sa foi inébranlable défendue avec ténacité. 

7. À Cirthe en Numidie, en 259, saint Agapius, évêque et martyr. 

8. À Dorostore en Mésie, vers 303, les saints Maxime, Dadas et Quintilien, martyrs pendant la persécution de 

l'empereur Dioclétien. 

9. À Tarazona en Espagne, au Vème ou VIème siècle, saint Prudence, évêque. 

10. À Sulmona dans les Abruzzes, vers 700, déposition de saint Pamphile, évêque de Valva. 

11*. À Poggi-Bonzi en Toscane, en 1260, le bienheureux Luchesio. Venu dans cette ville pour y faire du 

commerce, il se convertit à Dieu, et après avoir pris l’habit du Tiers-Ordre des pénitents de Saint-François, 

vendit ses biens au profit des pauvres, servant Dieu et le prochain avec un esprit évangélique, dans la pauvreté 

et l’humilité. 

12*. À Saint-Laurent-sur-Sèvre en France, en 1759, la bienheureuse Marie-Louise Trichet, vierge. Elle revêtit 

l’habit religieux comme premier membre de la Congrégation des Filles de la Sagesse qu’elle dirigea avec 

prudence. 

13. À Ninh Binh au Tonkin en 1840, les saints martyrs Paul Pham Khac Khoan, prêtre, Jean-Baptiste Dinh 

Van Thanh et Pierre Nguyen Van Hieu, catéchistes. Mis aux fers et torturés pendant trois ans afin de les 

contraindre à renier la foi chrétienne, ils allèrent au devant du martyre qu'ils subirent par la décapitation, sous 

l’empereur Minh Mang.. 

14*. Au camp de concentration de Mauthausen en Autriche, en 1941, le bienheureux Joseph Cebula, prêtre de 

la Congrégation des Missionnaires Oblats de Marie Immaculée et martyr. De nationalité polonaise, il fut 

déporté de son pays et mis en prison en haine de la foi, subissant de cruelles tortures jusqu’à la mort. 

15*. À Magenta près de Milan, en Italie, en 1962, sainte Jeanne Beretta Molla, mère de famille. Elle mourut 

par amour alors qu’elle portait un bébé dans son sein, préférant à sa vie la liberté et la force de son enfant. 

 

29 avril 
1. Fête de sainte Catherine de Sienne, vierge et docteur de l’Église. Admise parmi les Sœurs de la Pénitence 

de Saint-Dominique, elle s’appliqua à connaître Dieu en elle, à se connaître en Dieu et à reproduire l’image 
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du Christ crucifié. Elle lutta avec force et inlassablement pour obtenir la paix, pour ramener le Pontife 

Romain dans la Ville et refaire l’unité de l’Église. Elle mourut à Rome en 1380, laissant de précieux 

documents sur sa très haute doctrine spirituelle. 

2*. Commémoraison de saint Tychique, disciple de l’Apôtre saint Paul, que l’Apôtre lui-même appelle dans 

ses lettres, son frère bien-aimé, son fidèle ministre et compagnon de service dans le Seigneur. 

3. À Pise en Toscane, à une date inconnue, saint Torpès, martyr. 

4. À Naples en Campanie, vers 409, saint Sévère, évêque, que saint Ambroise aimait comme un frère, et que 

son Église a aimé comme un père. 

5. À Cluny en Bourgogne, en 1109, naissance au ciel de saint Hugues, abbé, dont la mémoire est célébrée le 

28 avril dans notre monastère. 

6*. À La Lucerne en Normandie, en 1172, rappel à Dieu de saint Achard, évêque d’Avranches. D’abord abbé 

de Saint-Victor de Paris, il écrivit plusieurs traités sur la vie spirituelle pour guider l’âme chrétienne jusqu’au 

sommet de la perfection. Il mourut et fut inhumé dans l’abbaye de l’Ordre de Prémontré où il se rendait 

fréquemment. 

7. À Séoul, en 1841, saint Antoine Kim Song-u, martyr. Il avait l’habitude de réunir chez lui de nombreux 

fidèles et fut étranglé en prison pour le Christ. 

 

30 avril 
1. Mémoire de saint Pie V, pape. Religieux dans l’Ordre des Prêcheurs, il fut élevé à la chaire de Pierre. Il 

restaura le culte divin, la doctrine chrétienne et la discipline ecclésiastique selon les décrets du concile de 

Trente, avec une grande piété et une grande fermeté apostolique, œuvrant aussi à la propagation de la foi. Il 

s’endormit dans le Seigneur à Rome le 1er mai 1572. 

2. Également à Rome, au cimetière de Prétextat sur la voie Appienne, au début du IVème siècle, saint Quirin, 

martyr. Tribun dans l’armée, il couronna sa profession de foi par le martyre. 

3. À Saintes en Aquitaine, au IIIème siècle, saint Eutrope, premier évêque de la cité, envoyé en Gaule par 

l’évêque de Rome, selon la tradition. 

4. À Aphrodisie en Carie, au début du IVème siècle, les saints martyrs Diodore et Rhodopien, lapidés par leurs 

concitoyens durant la persécution de l’empereur Dioclétien. 

5. À Euria en Épire, vers la fin du IVème siècle, saint Donat, évêque, qui vécut en grande réputation de 

sainteté à l'époque de l’empereur Théodose. 

6. À Novare en Ligurie, à la fin du IVème siècle, saint Laurent, prêtre et martyr. Il construisit une fontaine 

sainte pour baptiser les enfants qu’il s'employait à instruire. Ayant amené un jour à Dieu, par le bain de vie, 

une grande foule d’enfants, il fut couronné du martyre par des impies, avec les enfants qu’il avait baptisés. 



 31

31 

7. À Forli en Émilie, à la fin du IVème siècle, saint Mercurial, évêque, auquel on attribue l’établissement du 

siège épiscopal de cette cité. 

8. À Naples en Campanie, au VIème siècle, saint Pomponius, évêque. Il construisit une église consacrée à 

Marie Mère de Dieu à l’intérieur de la ville et défendit le peuple qui lui était confié contre l’hérésie arienne à 

l'époque de l’occupation des Goths. 

9*. À Rome, en 605, saint Pierre Lévite, moine au Cœlius. Il administra avec prudence le patrimoine de 

l’Église Romaine par mandat du pape saint Grégoire le Grand et servit ensuite le pontife avec fidélité après 

avoir été ordonné diacre. 

10*. À Viviers, sur le Rhône, en Neustrie, au VIIème siècle, saint Augule, évêque. On rapporte qu’il établit 

dans cette ville le premier hôpital et qu’il libéra de nombreux esclaves. 

11. À Barking en Angleterre, en 693, rappel à Dieu de saint Erconwald, évêque de Londres. Il fonda deux 

monastères, l’un pour les hommes, dont il fut lui-même supérieur, et l’autre pour les femmes, que gouverna sa 

sœur sainte Ethelburge. 

12. À Cordoue en Andalousie, en 855, les saints martyrs Amateur, prêtre, Pierre, moine, et Louis. Ils furent 

cruellement mis à mort pour avoir persévéré à prêcher ouvertement l’Evangile du Christ lorsque la 

persécution des Maures faisait rage. 

13*. À Vérone en Vénétie, en 1127, saint Gualfard, bourrelier. Originaire d’Allemagne, il fut accueilli dans 

cette ville par les moines de Saint-Sauveur, après avoir passé de nombreuses années dans la solitude. 

14*. À Vernon en Normandie, vers 1131, saint Adjuteur. Fait prisonnier pendant la croisade, il subit la torture 

pour la foi et mena une vie pénitente en vivant reclus dans une cellule après être revenu dans son pays. 

15*. À Newcastle sur la Tyne, en Angleterre, en 1618, le bienheureux Guillaume Southerne, prêtre et martyr. 

Ordonné prêtre après avoir accompli ses études en Lituanie, en Espagne et à Douai, il rentra en Angleterre où 

il fut livré aux supplices atroces de la pendaison, sous le roi Jacques Ier. 

16*. À Fossombrone dans les Marches, en Italie, en 1625, le bienheureux Benoît d’Urbino, prêtre de l’Ordre 

des Frères Mineurs Capucins, compagnon de saint Laurent de Brindisi dans sa prédication auprès des hussites 

et des luthériens. 

17*. À Québec dans la province du Canada, en 1672, la bienheureuse Marie de l’Incarnation (Marie Guyart 

Martin). Mère de famille, elle confia son jeune fils aux soins de sa sœur après la mort de son mari ; après 

avoir fait profession religieuse chez les Ursulines, elle établit leur maison au Canada, réalisant de nombreuses 

œuvres remarquables. 

18. À Chiesi près de Turin, dans le Piémont, en 1842, saint Benoît-Joseph Cottolengo, prêtre. Confiant dans la 

seule aide de la divine Providence, il ouvrit une maison pour recevoir les pauvres, les malades souffrant de 

tout genre d’infirmités ainsi que les abandonnés. 
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19. Au village d’An Bai, au Tonkin, en 1861, saint Joseph Tuan, prêtre de l’Ordre des Prêcheurs et martyr. 

Arrêté par dénonciation parce qu’il avait donné les sacrements à sa mère malade, il fut condamné à la peine 

capitale sous l’empereur Tu Duc. 

20*. À Paderborn en Allemagne, en 1881, la bienheureuse Pauline von Mallinckrodt, vierge. Fondatrice des 

Sœurs de la Charité Chrétienne, elle eut à cœur d’instruire les pauvres et les aveugles et de porter secours aux 

malades et aux indigents. 


